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Le 9 mars, un coup de main est exécuté par 124
Poilus volontaires. En trois détachements
distincts placés sous les ordres des Lieutenants
Denizeau, Lainé et Michel, la mission commune
est communiquée : « faire des prisonniers ...

Le 16 mars. Journée calme. Toute-
fois, à 15 h, un avion allemand, at-
teint par un de nos aéroplanes de
chasse, descend en vol plané et atter-
rit dans nos lignes ...

Le 2 mars est marqué par le mauvais temps.
Le brouillard et neige rendent le secteur
relativement calme ...

Même en baisse d’activité,
les Poilus sont occupés à
diverses tâches, telle que
la fabrication de réseau de
barbelés ...



Sur les lieux mêmes des
combats
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Sur les traces des Poilus de la garnison de Chalon-sur-Saône 

 

33
ème

 partie 

 

Année 1917 

 

 

Le coup de main du 56
ème

 RI  

 

Du 1
er

 et 4 mars 1917, les tirs ennemis infligent 7 blessés dans les rangs chalonnais sans 

évènement notable. Dans la nuit du 4 au 5 mars, le 1
er

 Bataillon relève le 3
ème

 Bataillon. 

 

Le 6 mars, un autre blessé est à déplorer. 

 

Le 9 mars, un coup de main est exécuté par 124 Poilus volontaires. En trois détachements 

distincts placés sous les ordres des Lieutenants Denizeau, Lainé et Michel, la mission 

commune est communiquée : « faire des prisonniers pour identifier les troupes ennemies qui 

détiennent le saillant des Abatis, rapporter des documents, du matériel, et s’assurer que des 

stocks de gaz ne sont pas entreposés en vue d’une attaque prochaine. Détruire les abris et 

organisations défensives de la position de la tranchée Fridschaffen et de doublement 

comprise entre les points 106, 404, 61bis et C’ inclus». 

Une préparation d’artillerie par 75 et 155 mm doit « assouplir » les défenses ennemies de midi 

à 15 h 10. A 15h29 précise, les trois détachements doivent sortir des tranchées pour être à 

15h30 dans la tranchée de Fridschaffen. Le terrain est tellement bouleversé par les obus 

français qu’il n’est plus possible de trouver l’emplacement précis des positions allemandes. 

La marche est extrêmement difficile en raison du chaos. À 15h45, l’ensemble des positions 

ayant été fouillées, les trois détachements rentrent dans les positions françaises non sans 

rapporter avec eux 10 prisonniers. 

 

Bien qu’aucune perte n’est à déplorer lors de ce coup de main, le Régiment enregistre 

cependant 1 mort et 5 blessés dans ses rangs ce même jour. 

 

Le lendemain, durant la nuit du 10 au 11, le 3
ème

 Bataillon relève le 2
ème

 Bataillon dans le 

quartier I du Sous-secteur du Centre. 

 

Jusqu’au 16 mars, rien n’est à signaler dans les rangs du 56
ème

 RI, si ce n’est de nouveau, 

deux blessés infligés par des tirs ennemis. 

 

Dans la nuit du 16 au 17 mars, le 1
er

 Bataillon relève le 2
ème

 Bataillon. Un Poilu est blessé 

mortellement. 

 

Le 18 mars, un autre Poilu est blessé. 

 

Le 19 mars, le 1
er

 et le 3
ème

 Bataillon du 108
ème

 RI relèvent le 1
er

 Bataillon du 56
ème

 

d’Infanterie (en réserve à Saint-Hilaire et à Sans Souci) ainsi que le 3
ème

 Bataillon (en ligne 

dans le Sous-secteur des Rosiers). Les Bataillons relevés vont cantonner à Suippes et à la 

Ferme du Piémont. 
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La ferme du Piémont (BDIC – fond Valois) 

 

Le lendemain, le 2
ème

 Bataillon est relevé par le 2
ème

 Bataillon du 108
ème

 RI dans le Sous-

secteur du Puits sans eau et va cantonner également à Suippes. 1 Poilu est blessé. 

 

Le 21 mars, le Lt-Colonel commandant le 56
ème

 d’Infanterie passe le commandement du 

Sous-secteur de la Taupinière au Lt-Colonel Cdt le 108
ème

 RI à 8h00. 

 

Le 22 mars, les 1
er

 et 2
ème

 Bataillon du 56
ème

 RI gagnent le Camp des Pins (1 km sud-ouest de 

Minaucourt). Le 3
ème

 Bataillon se dirige vers Laval. 

 

Durant la nuit du 23 au 24 mars, le Régiment relève le 126
ème

 RI dans le quartier gauche 

(Quartier de La Courtine ou de la Bruie) du secteur du Balcon. Il reste en liaison à sa droite 

avec le 358
ème

 RI et à sa gauche avec la 60
ème

 Division d’Infanterie. 

Le 56
ème

 d’Infanterie tient le front La Courtine – Butte du Mesnil avec un Escadron du 16
ème

 

Régiment de Chasseurs à Cheval (Beaune). La 15
ème

 DI est placé sous les ordres du 12
ème

 

Corps d’Armée. 

 

Le 27 mars, un Poilu est blessé. 

 

Le 30 mars, la 10
ème

 Cie du 56
ème

 RI (Lt Dumont) est en appui de 2 Compagnie du 10
ème

 

d’Infanterie ainsi que de 2 autres compagnies du 134
ème

 et 358
ème

 RI ayant pour mission de 

reprendre les positions des ouvrages de Guerlain et la tranchée de Posen perdues peu 

auparavant. 1 seul blessé est à déplorer dans les rangs du 56
ème

 RI. 

 

La journée du 31 mars est marquée par des échanges de grenades de part et d’autres des 

tranchées, tuant 1 Poilu et en blessant un autre dans les rangs chalonnais. 

 

La suite sera consultable dans notre édition du mois d’avril 2017 
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Duels aériens au-dessus du 256
ème

 d'Infanterie 

Durant la période du 16 février au 8 mars 1917, le Régiment est mis au repos, Cette période 

est mise à profit pour parfaire l’instruction dans les unités. 

Le 2 Mars, le Régiment prend part à une manœuvre de division, exécutée sur le terrain du 

Camp de la Valbonne (Ain).          

Le 9 mars, des ordres sont donnés pour les préparatifs de départ, le Régiment devant repartir, 

incessamment, par chemin de fer. Le 6
ème

 Btn et une fraction de la CHR, embarquent à 22 h, 

en gare de Méximieux (Ain) 

Le 10 mars, le Lt-Colonel, le 4
ème

 Btn et une fraction de la CHR (Musique, Liaison) 

embarquent à la gare de Méximieux à 12 h. Le 6
ème

 Btn, parti la veille, débarque à 

Vauthiermont (Terr. De Belfort), à 16 h et va cantonner : l’EM, les 21
ème

, 23
ème

 Cies et CM6, à 

Larivière ; la 22
ème

 Cie à Lagrange. 

Le 11 mars, le 5
ème

 Btn et une fraction de la CHR (téléphonistes), embarquent à la gare de 

Méximieux à 2 h. Le 4
ème

 Btn et les éléments embarqués avec lui la veille, débarquent à la 

gare de Vauthiermont à 8 h et vont cantonner à La Petite Fontaine. Le Lt-Colonel, l’EM et la 

CHR vont cantonner à La Petite Fontaine. 

Le 5
ème

 Btn débarque à 21 h à la gare de Fontaines et va cantonner à La Collonge. 

Du 12 au 13 mars, le 256
ème

 d'Infanterie est mis au repos. Aménagement et amélioration des 

cantonnements. Le 13, à 11 heures, le 4
ème

 Btn se déplace à Hecken, où il cantonne. 

Le 14 mars dans l’après-midi, les 5
ème

 et 6
ème

 Btns quittent leurs cantonnements et vont 

relever, en 1
ère

 ligne deux Btns du 63
ème

 RI :   le 5
ème

 dans le CR (Camp retranché) de 

Gildwiller ;   le 6
ème

 dans le CR de   Balschwiller. 
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Le camp retranché de Gildwiller (BDIC – fond Valois) 

 

Le 4ème Btn relève, dans la soirée, un Btn du 53
ème

 RIT, dans le CR de Pfannensthiel.  

Le Lt-Colonel, l’EM et la CHR, s’établissent à Brietwiller. Les relèves s’effectuent dans de 

bonnes conditions et sont terminées à 23 H.  

Les unités sont réparties dans le secteur, de la façon suivante, du Nord au Sud : 

    - 4
ème

 Btn :  13
ème

 Cie, 15
ème

 Cie, CM4 en ligne, la 14
ème

 Cie en soutien, 

    - 5
ème

 Btn : 19
ème

Cie, 18
ème

Cie, CM5 en ligne, la 17
ème

 Cie en soutien, 

    - 6
ème

 Btn :  22
ème

Cie, 21
ème

Cie, CM6 en ligne, la 23
ème

Cie en soutien. 

    - Le TR est cantonné à Lagrange. 

Le 16 mars. Journée calme. Toutefois, à 15 h, un avion allemand, atteint par un de nos 

aéroplanes de chasse, descend en vol plané et atterrit dans nos lignes, dans le CR de 

Pfannensthiel, à 100m en arrière de notre 1
ère 

ligne, au lieu-dit « La Pointe ». Le pilote, 

Lieutenant, et l’observateur, Sous- Lieutenant, de Dragons, sont faits prisonniers. 

L’observateur grièvement blessé, succombe peu après. Quelques instants auparavant, un autre 

aéroplane ennemi tombait dans les lignes allemandes, à l’Est d’Ammerswiller. 

Le 17 mars. Journée calme. Un autre aéroplane ennemi est descendu par nos canons spéciaux, 

à l’Est d’Ammerswiller. 

 
Une victime des auto-canons françaises (B. Schwob) 

 

Le 18 mars. Journée calme au sol.  Cependant, une grande activité de l’aviation, de part et 

d’autre. A la tombée de la nuit, la 17
ème

 Cie relève et remplace la 18
ème

 Cie, laquelle est mise 

en réserve. 

Le 19 mars. Dans la nuit du 19 au 20, des lueurs importantes sont aperçues dans les lignes 

ennemies. Dans nos lignes, nous déplorons 2 blessés. 

Dans l’après-midi du 20 mars, le Lt-Colonel et sont EM se déplacent de Buethwiller à 

Falkwiller. L’artillerie reste peu active, de part et d’autre. 
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Le 22 mars à 17 h 30, l’ennemi tire 10 minen (obus) de gros calibre sur l’ouvrage Vaffier. La 

18
ème

 Cie relève et remplace la 19
ème

 Cie, laquelle est mise en réserve. 

Le 23 mars. Journée calme. Promotion au grade de Sous-Lieutenant de réserve, à titre 

définitif : le Sous-Lieutenant à TT Lagandré 

Le 24 mars à 4 h 15, une patrouille ennemie, composée d’une dizaine d’hommes, est aperçue 

en face du saillant Nord de l’ouvrage Vallier ; elle est dispersée par le feu de nos fusils-

mitrailleurs. La 23
ème

 Cie relève et remplace la 22
ème

 Cie, laquelle est mise en réserve dans le 

CR (Camp retranché) de Balschwiller. A 22 h 40, l’ennemi bombarde violemment le saillant 

Vaffier, avec des minen de gros calibre et y provoque de sérieux dégâts matériels. 

Le 25 mars, l’ennemi, dans le cours de la journée, envoie sur nos lignes un grand nombre de 

petites bombes à ailettes. La 15
ème

 Cie relève et remplace la 19
ème

, laquelle est mise en réserve 

dans le CR de Pfannesthiel 

Le 27 mars vers 18h, l’ennemi tire une quinzaine de minen sur le Ponceau et la Pointe (CR de 

Pfannesthiel). 

Le 29 mars. Journée calme. Plusieurs avions ennemis survolent le secteur dans la matinée. 

Dans la soirée, le 4
ème

 Btn est relevé dans le CR de Pfannesthiel, par le 4
ème

 Btn du 295
ème

 RI.  

Le 4ème Btn va cantonner :   la 13
ème

 Cie et la 15
ème

 Cie, à Bretten ;    la 14
ème

 Cie et CM4, à 

Sternenberg. 

Le 30 mars, dans la 1
ère

 partie de la nuit, le 5
ème

 Btn est relevé dans le secteur de Gilwiller, par 

le 5
ème

 Btn du 295
ème

 RI, et va cantonner à Soppe le Haut.  

Le 31 mars, entre 3 et 4 heures, l’ennemi déclanche un bombardement intense de torpilles de 

gros calibre sur le saillant Vaffier, accompagné d’un tir de 105 sur la lisière du Holsberg. Le 

saillant est complètement bouleversé. 

Les éléments avancés du 295
ème

 R.I. sont aussitôt repliés en arrière de la zone battue ; des tirs 

de barrage et de contre-préparation sont effectués.Si l’ennemi, comme cela semble, a poussé 

des patrouilles jusqu’au saillant Vaffier, à la faveur du bombardement, son opération  n’a donc 

donné aucune suite. 

Le 5
ème

 Btn du 295
ème

 R.I. a perdu, du fait de l’artillerie ennemie, 2 tués, dont un sergent, et 1 

blessé. 

Ce même jour, à midi, le Lt-Colonel Méquillet passe le commandement du groupement des 

Camps retranchés au Lt-Colonel de Bercegol, du 295
ème

 RI et se porte, avec l’EM et la CHR, à 

Soppe le Haut, où il établit son PC.  Dans la soirée, le 6
ème

 Btn est relevé dans le CR de 

Balswiller, par un Btn du 295
ème

 R.I. et va cantonner à Wolfersdorf. Le Régiment passe en 

réserve d’Armée. 

La suite sera consultable dans notre édition du mois d’avril 2017 
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Le 59
ème

 RIT dans le neige et le feu 

Le 1er mars 1917, le Capitaine Benoit, de la 2
ème

 Cie, rentre du Cours des Chefs de Btn, de 

l’Ecole d’Armée de Belfort et reprend le Cdt de son unité . 1 blessé est à déplorer. 

Le 2 mars est marqué par le mauvais temps. Le brouillard et neige rendent le secteur 

relativement calme. 

Le 3 mars, le S/s-Lt Sylvestre, hospitalisé à Lyon, est rayé des contrôles du Corps en 

campagne et est affecté au dépôt du régiment à Chalon. Le Capitaine Benoit prend le 

commandement du 1
er 

Btn et du quartier de Sulzern, pendant l’absence du Chef de Btn 

Loudot, permissionnaire. 

Le 5 mars, un petit renfort de 2 soldats, affectés au Rgt, sont placés à la 5
ème

 et à la 6
ème

 Cie. 

Le Lt Dulong de Rosnay est de retour de l’hôpital. La pluie et la neige ne cessent de tomber. 

Le 6 mars, la 1
ère

 CM occupe à 20 h les emplacements suivants : 

  2
ème

 Section : Eck, M5 et M6 

  Secteur : Front Sud, M9 et M10 

  Secteur : 654 (Mittelbuhl), M13 et M14 

  1
ère

 Section : Londenbach M15 et M16 

  3
ème

 Section : Buchten, M17 et M18 

  Secteur : Schleiff, M19 et M20 

Les chevaux conduisant les voitures à vivres et à bagages, de la 1
ère

 CM, effrayés par un tir 

d’artillerie, se sont emballés. La voiture est venue se briser contre un poteau télégraphique, 

sur la route de Munster. Les conducteurs sont contusionnés légèrement.  Les chevaux n’ont 

pas eu de mal. 

La 2
ème

 CM vient occuper le Camp Le Moing avec 2 sections, et le Camp Robert avec 1 section. 

Le 8 mars, la 1
ère

 Cie quitte le Camp Le Moing et va occuper la position d’Hoffacker, relevant 

la 8
ème

 Cie. Celle-ci vient cantonner à Le Moing sans incident. La relève est terminée à 21h15.  

Le 9 mars, la 2
ème

 Cie quitte à 17 h son cantonnement du Camp Le Moing et va occuper les 

positions Cote 654 (Mittelbuhl), relevant la 4
ème

 Cie. Celle-ci vient en réserve à Camp Robert. 

La relève est terminée à 20 h 30 sans incident. La 7
ème

 Cie quitte son cantonnement de Camp 

Robert et va occuper la position Eck-Schirbach, relevant la 6
ème

 Cie. Celle-ci vient cantonner 

à Camp Le Moing. La relève est terminée à 20 h sans incident. 

Le 10 mars au matin, les emplacements des Cies sont les suivants : 

 - 1
ère

 Cie :  Hoffacker, en ligne 
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 - 2
ème

 Cie : 654 – Mittelbuhl, en ligne 

 - 3
ème

 Cie : Schleiff-Buchteren, en ligne  

 - 4
ème

 Cie : Camp Robert, en réserve 

 - 5
ème

 Cie : Imberg, en ligne 

 - 6
ème

 Cie : Le Moing, en réserve 

 - 7
ème

 Cie : Eck-Schirbach, en ligne 

 -8
ème

 Cie : Le Moing, en réserve. 

La 6
ème

 et la 8
ème

 Cie détachent, chacune, une section de travailleurs pour la mise en état de 

défense du village de Sulzern. 

Tous les postes avancés du secteur sont supprimés, conformément aux instructions du 

Commandement - et un service de sentinelles doubles est constitué en remplacement. 

Le 13 mars, le Médecin Aide-Major Sauveplane est évacué sur l’hôpital de Gérardmer, pour 

maladie. 

Le 14 mars, le Maréchal-des-Logis Nègre est affecté au Rgt en qualité de Chef artificier, en 

remplacement du Sergent-Major chef artificier Spaeth, passé au 32ème R.A.                        

Le 20 mars. Il fait très mauvais temps. La neige et vent limitent les actions de l’ennemi. 

Le Chef de Btn Loudot exerce le Cdt du Rgt et du sous-secteur de Bichstein, à partir de ce 

jour 15 h et jusqu’au 22 Mars 12 h, pendant l’absence du Colonel de Vaulgrenant, appelé en 

mission à Géradmer. 

Le S/s-Lt Cornu de la 8
ème

 Cie ; les Adjudants Romain de la 1
ère

 Cie, et Sinet de la 4
ème

 Cie, 

les Sergents Bidaut de la 4
ème

 Cie, et Girard de la 8
ème

 Cie, sont désignés pour être dirigés sur 

le Dépôt du Corps à Chalon-sur-Saône (instruction des récupérés) et seront rayés des 

contrôles du corps en campagne, à la date du 22 Mars 

Le 10 mars, vers 0 h 10, un coup de main sur PE 20 (sous-quartier d’Imberg, 5
ème

 Cie) a été 

tenté par une patrouille allemande de 6 hommes. Celle -ci a essayé de surprendre les 

sentinelles par revers, en profitant de la tempête et de la nuit noire, et en se frayant un passage 

dans les réseaux entre les PE 21 et 22. 

Le Sergent Montagnon,de la  5
ème

 Cie, a été tué dans la tranchée par une balle et un coup de 

couteau, pendant une ronde. Un corps à corps s’est engagé ensuite entre l’ennemi et nos 

sentinelles. Le soldat Couchoux, fusilier mitrailleur en faction dans la tranchée, a été blessé à 

coups de couteau. Terrassé et entraîné au PE 20, il pu, par ses cris, alerter les autres 

sentinelles. Les soldats Bonnard Victor et Venet,en faction au PE 20, ont donné l’alarme, ont 

échangé des coups de feu avec l’ennemi et ont été, tous les deux, blessés dans le corps à 

corps.  

L’intervention des postes voisins, qui ont déclenché un tir de grenades et de VB, a mis les 

assaillants en fuite, les obligeant à abandonner nos blessés qu’ils se préparaient à enlever. 

L’ennemi a eu un ou plusieurs blessés ou tués, 1 pétard et 2 fusils, dont l’un ensanglanté et 

ayant sa hausse fracassée, sont restés sur le terrain. Le fusil d’une de nos sentinelles a disparu. 

Le service de surveillance a été renforcé aussitôt après l’action, entre les PE 20 et 21. 
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Le Caporal Gaffiat s’est offert volontairement pour effectuer une patrouille au PE 21, afin de 

s’assurer qu’il n’était pas occupé par l’ennemi. 

1 tué et 3 blessés sont à déplorer lors de cette attaque. 

 
Un coup de main allemand est repoussé (BDIC – fond Valois) 

 

Le 22 mars, le Régiment reçoit un soldat de la 14
ème

 section de Cie d’Ouvriers d’Artillerie, 

affecté à la 2
ème

 Cie. 

Le 23 mars, le Lt Charbonnier, de la 1
ère

 Cie, est désigné pour suivre le Cours des Cdt de Cie, 

aux Ecoles de l’Armée à Belfort. 1 soldat du 46
ème

 RIT, affecté à la 6
ème

 Cie. Le Lt Léviste, de 

la 3ème Cie, est évacué pour maladie. 

1 Blessé est à déplorer durant cette journée. 

Le 24 mars, par Ordre du Rgt : le Médecin Aide-Major de 2
ème

 Classe Sauveplane, du 2
ème 

Btn, est promu Médecin Aide-Major de 1
ère

 Classe (Lieutenant) 

Dans la nuit du 24 au 25, l’heure légale est avancée de 60 minutes. 

Le très mauvais temps et la neige ne perturbent pas l’ennemi qui bombarde avec intensité la 

position de 654 d’environ 100 obus de gros calibres. 

Le 26 mars, à partir de 14 h, le Chef de Btn Loudot exerce le Cdt du Rgt et du Sous-secteur de 

Bichstein, en l’absence du Colonel de Vaulgrenant, appelé au Cdt de l’Infanterie 

Divisionnaire de la 161ème Division. Le Cne Benoit prend le Cdt du 1er Btn et du quartier de 

Sulzern. Le Lt Rossin prend le Cdt de la 2ème Cie.                 

Un soldat du 43
ème

 RIT est affecté à la 6ème Cie. 1 Blessé est à déplorer. 

Le 27 mars, par Ordre du Rgt N° 80, le Caporal Nicolas, de la 2ème Cie est cité à l’ordre du 

59
ème

 Territorial. 
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1 Blessé est à nouveau à déplorer. 

Le 28 mars, le Lt  Léviste, de la 3
ème

 Cie, sorti de l’hôpital de Gérardmer,  est évacué sur 

l’hôpital  d’Epinal. Le mauvais temps avec giboulées de neige paralyse de nouveau le secteur. 

Le 29 mars, le Cne Boissard rejoint le Corps, après avoir suivi à Belfort les cours des Chefs 

de Btn. 

Le 30 mars, par Ordre de la Division N° 54 : sont cité à l’Ordre de la 161
ème

 Division, le 

Sergent Montagne Charles ainsi que les Soldats Couchoux Claude et Bernard Victor, à la suite 

des évènements relatés le 20 Mars.  

Le 31 mars, la 2
ème

 CM, en bivouac à Le Moing et Robert, relève la 1
ère

 CM sur les positions 

de Londenbach, Buchteren et Schleif.  La 1
ère

 Cie vient bivouaquer à Le Moing, où elle arrive 

à 23 h sans incident. 

La suite sera consultable dans notre édition du mois d’avril 2017 

 

 

259
ème

 RIT – 1
er

 Bataillon 

Le 29 mars 1917, le Bataillon reçoit l’ordre d’évacuer Crugny le 30 au matin, 3 Compagnies 

se rendront à Serzy, 1 Compagnie se rendra à Tramery. 

 

Le 30 mars, le Bataillon exécute l’ordre de mouvement donné la veille. La 1
ère

 Compagnie se 

rend à Tramery, les 2
ème

, 3
ème

 et 4
ème

 Compagnies se rendent à Serzy. Toutes sont logées sous 

des tentes genre Marabout. 

 

 
Même en baisse d’activité, les Poilus sont occupés à diverses tâches, telle que la fabrication de 

réseau de barbelés (BDIC – fond Valois) 
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259
ème

 RIT – 3
ème

 Bataillon (ex 2
ème

 Bataillon)
 
 

Le 1
er

 mars 1917, par décision du Général commandant la 6
ème

 Armée, le Capitaine Poncelet 

passe à la Compagnie PG N° 11 ; le Capitaine Quantin quitte le commandement de cette 

Compagnie et passe au 259
ème

 Régiment d’Infanterie Territorial et prend le commandement 

de la 15
ème

 Compagnie. 
 

 

 
Zone de cantonnement du 259ème RIT 

 

 

 

 

 

La suite sera consultable dans notre édition du mois d’avril 2017 
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Les pertes des régiments chalonnais pour le mois de mars 1917 sont les suivantes : 

 

  56
ème

 RI :                      12 hommes de troupe, 

  59
ème

 RIT :             2 sous-officiers et 4 hommes de troupe, 

259
ème

 RIT :       1 officier 

 

9 d’entre eux n’avaient pas dépassé l’âge de 30 ans. 

Ils laissent 2 veuves et 2 orphelins… 

 

 

56ème RI 

Grade Nom Prénom 

Soldat ILTIS Joseph Louis 

Soldat LEGUEIL Jules 

Soldat THEVENIOT Alexis 

Soldat GRAVIER Camille Auguste 

Soldat AUBERT Louis Albert 

Soldat CARPENTIER Frantz 

Caporal PATURAL Antonin Marius 

Caporal SCUTENAY Jean Baptiste 

Soldat LASSIAZ Pierre Charles Alfred 

Soldat BECHE Joseph 

Soldat BESSEDE Jean-Marie 

Soldat HISQUIN 
 

Georges François 
 
 
 

http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/1987-iltis-joseph-louis.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/2364-legueil-jules.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/3838-theveniot-alexis.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/1798-gravier-camille-auguste.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/64-aubert-louis-albert.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/724-carpentier-frantz.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/3015-patural-antonin-marius.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/3701-scutenay-jean-baptiste.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/2259-lassiaz-pierre-charles-alfred.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/4108-beche-joseph.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/353-bessede-jean-marie.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/1961-hisquin-georges-francois.html


 

12 
 

   

 

 

 

 

 

 

 

59ème RIT 

Grade Nom Prénom 

Adjudant BECHU Eugène, Louis 

Soldat VACHEY Jean 

Soldat DESAUTEL Pierre 

Soldat ASSEMAINE Charles Auguste Joseph 

Sergent MONTAGNON Charles 

Soldat GUYONNET 
 

Jean Albert 

 
 
 
 

  

259ème RIT 

 

Grade Nom Prénom 

Sous Lieutenant SOREL Émile Joseph 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/4118-bechu-eugene-louis.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/3943-vachey-jean.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/1198-desautel-pierre.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/61-assemaine-charles-auguste-joseph.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/2812-montagnon-charles.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/1923-guyonnet-jean-albert.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/3757-sorel-emile-joseph.html

